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T A B L E  d e s  m a tiè r e s

ean-P ierre Black b u rn rev ient de
loin. C ’es t lu i q u i le dit : «  C ’es t
du r la v ie ap rè s  la p olitiq u e. »
C elu i q u i sou h aitait ê tre «  la

roch e q u i allait coller à  la v ag u e »  lors
du  raz -de-m arée lib éral de 1 9 9 3  a p ris
son m al en p atience, b ien ins tallé à
Jonq u iè re s u r les  b erg es  de la riv iè re
au x  S ab les , au  conflu ent de la riv iè re
S ag u enay .

C e q u i a sem b lé ê tre p ou r lu i u ne
trav ersée du  désert p ép è re au rait eu
des  allu res  de cou rs e P aris -D ak ar
p ou r m ons ieu r-tou t-le-m onde. Jean-
P ierre Black b u rn es t u n h om m e v is ib le
et actif. A p rè s  p res q u e dix  ans  p as sés
à  la C h am b re des  com m u nes  com m e
dép u té de Jonq u iè re, il n’a p as
l’intention de s ’as seoir s u r son ob ole
de p ens ionné p ou r reg arder p ou s ser
ses  b leu ets . Il es t dans  la m i-q u arantaine
(il a au jou rd’h u i 5 7  ans ) et reg arde v ers
l’av ant. S au f q u e l’ap rè s -M u lroney  a
ses  creu x  de v ag u e : «  L e télép h one

sonne m oins , les  am is  s e font p lu s
rares , l’étiq u ette p olitiq u e dép as se u n
p eu  trop  » , av ou e-t-il d’u n ton rés ig né
dev ant cette am è re év idence du
m étier p u b lic. 

«  Je s u is  b ien en p olitiq u e, c’es t là -
dedans  q u e je m ’ép anou is  » , dit-il s u r
les  raisons  de son retou r dans  le g iron
p olitiq u e. C ’es t p rob ab lem ent la
candeu r tou te s ag u enéenne de ce
rais onnem ent dés intéres s é q u i
conv ainc sa fem m e –  sa dou ce –  de lu i
accorder u n s u rs is  p ou r ce retou r 
«  au x  affaires  » , com m e dirait de
G au lle. O p p os ée d’ab ord, cette
infirm iè re de form ation av ait sans
dou te en tê te le cu isant éch ec de son
m ari lors  de la cou rse à  la m airie de
Jonq u iè re en 1 9 9 5 .

P ou r celu i q u i
sou h aitait sans  dou te
faire u n clin d’œ il 
à  s on g rand-p è re,
A lp h onse de L au niè re,
m aire de C h am b ord
dans  les  années  1 9 5 0
et 1 9 6 0 , c’es t u ne 
au tre reb u ffade s ig née
dém ocratie. L e candidat
déch u , q u e s on g rand-p è re aim ait
ap p eler affectu eu s em ent s on 
«  m inis tre »  q u and il était p etit, dev ra
attendre u ne diz aine d’années  av ant
de p ou v oir p rendre son aîné au  m ot. 

E n attendant, l’ex -dép u té fédéral se
req u inq u e et p lanch e s u r u n nou v eau
p rojet. L ’h om m e es t dis ert et
analy tiq u e, son croch et dans  le m ilieu
des  affaires  dans  les  années  1 9 9 0  es t
donc en p h ase av ec ce q u ’il aim e, les
com m u nications . Il fonde B lack b urn-
C o m m unicatio n... Inc., u ne firm e-
conseil de relations  p u b liq u es  où  il
jou e les  tou ch e-à -tou t : p atron,
adm inis trateu r, em p loy é ! 

C om m e en p olitiq u e, le m ilieu  des
affaires  es t p arfois  b ien ing rat : 
«  D isons  s im p lem ent q u e j’ai ap p ris  à
g érer av ec m inu tie »  év alu e-t-il, en
rétros p ectiv e. L e télép h one es t m oins
cacop h oniq u e q u ’au trefois  et, q u and
il s e p erm et de sonner, la dem ande
ex cè de sou v ent l’offre. «  L es  g ens
v enaient sou v ent m e v oir p ou r des
conseils , des  s u g g es tions , de l’aide.
O n m e p rop osait d’intég rer telle ou
telle org anisation. »  

U n  pu r  produ it du  ter roir

E n 2 0 0 2 , le m inis tre en dev enir
com p lè te des  étu des  de deu x iè m e
cy cle en étu des  et interv entions
rég ionales  à  l’U niv ers ité du  Q u éb ec à

C h icou tim i. P u r p rodu it
du  terroir, son p arcou rs
académ iq u e et p rofes -
s ionnel es t m odelé à
l’im ag e de l’A g ence. 
«  Je n’ai jam ais  cach é 
à  p ers onne q u e m a
p réoccu p ation p rincip ale
était le dév elop p em ent
rég ional. »  Il fonde sa
v is ion s u r u ne ap p roch e
em p iriq u e. P as  étonnant

q u ’il ab orde s p ontaném ent la
q u es tion de l’ex ode ru ral des  jeu nes
en cou rs  d’entretien. 

C e m atin, m oins  d’u ne h eu re av ant de
rencontrer tou t u n aréop ag e
d’em p loy és  de l’A g ence p ou r la
p rem iè re fois , le nou v eau  m inis tre
conserv ateu r s u rfe tou jou rs  s u r la
v ag u e q u i l’a p orté au  p ou v oir. Il
affich e u ne m ine ray onnante p ou r u n
h om m e q u i s ’es t lev é au x  au rores  et
q u i s ort du  trafic de l’aérop ort
T ru deau -D orv al. O n le s erait à
m oins . R ares  sont les  res sortis sants  de
sa rég ion, rép u tée com m e u n fief
indép endantis te, à  av oir accédé au
saint des  saints , au  p rov incial et, 

S uite à  la pag e 2

B u lletin  d’in for m a tion  des em ploy é s de D é v eloppem en t é con om iq u e C a n a da
P rodu it pa r  l’é q u ipe des C om m u n ica tion s

Im p rim é au  C anada av ec p rodu its  recy clés .

* V euillez  no ter q ue le m asculin est em plo y é  po ur 
d é sig ner autant les fem m es q ue les h o m m es.

T h e E ng lish  v ersio n is av ailab le upo n req uest.
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L ’h om m e est diser t et

a n a ly tiq u e, son  croch et

da n s le m ilieu  des a ffa ires

da n s les a n n é es 1 9 9 0  est

don c en  ph a se a v ec ce

q u ’il a im e, les

com m u n ica tion s.

C a pita in e D E C
« …Throw off the bowlines. Sail away from the safe

harbor. C atc h the trad e wind s in you r sails.

E x p lore. D ream. D iscover… »  Mark Twain

J

L e no uv eau m inistre J ean-P ierre B lack b urn n’est pas à  co urt d e
m é taph o res m aritim es lo rsq u’il é v o q ue so n arriv é e à  l’A g ence. I l parle d e

reto urner le «  g rand  nav ire » , d e prend re une «  v itesse d e cro isiè re » . C elui
q ui a é té  to ur à  to ur surno m m é  «  C apitaine C anad a »  et «  C apitaine

S ag uenay  »  s’est de facto tro uv é  un autre so b riq uet —  v ariatio n sur le m ê m e
th è m e. B ienv enue à  b o rd , capitaine.
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V ous aurez aussi l’occasion de faire
connaissance avec deux collègues des
bureaux d’affaires. Pierre Sirois, un
employé de la relève en Outaouais,
est entré à l’Agence il y a près de trois
ans. Que de chemin il a déjà parcouru
du haut de ses 27 ans ! De son cô té,
Paul Gagné, du bureau d’affaires 
du Bas-Saint-Laurent, a accepté de
partager ses deux grandes passions avec
nous : l’horticulture et les nouvelles
technologies.

É galement, dans ce numéro, vous
découvrirez les défis auxquels fait
face l’équipe Internet de la Direction
promotion et diffusion de l’informa-
tion. L’équipe est en train de jeter les
bases du futur site Internet de
l’Agence tout en gérant le contenu du
site actuel. V ous en apprendrez aussi
sur la première Journée diversité,
tenue avec succès en janvier, ainsi que
sur les Journées d’introduction aux
nouveaux employés, et plus encore.

En terminant, je tiens à souligner le
départ de Franç ois Bélisle du Comité
éditorial. Franç ois s’était joint à
l’équipe au numéro d’hiver 2003 et
avait comme tâ che, entre autres, de
rassembler les nouvelles pour la
chronique Ç a bouge en région. Sa
faç on originale de solliciter ces textes
a permis d’alimenter la chronique
pendant deux ans. Toujours généreux
de son temps, Franç ois a rédigé
plusieurs articles dans le Kaléidoscope.
À partir du prochain numéro, 
ses collègues des Communications
régionales prendront le relai tour à tour
au Comité. Merci beaucoup Franç ois
pour ta précieuse contribution !

Bonne lecture à tous et merci à
l’ensemble des collaborateurs du
Kaléidoscope pour la préparation de
ce numéro.

a fortiori, au fédéral. Paraît-il que la
lettre « B » du nom de famille est un
facteur aidant : Benoît Bouchard,
Marc-André Bédard, Jacques Brassard
et Lucien Bouchard sont quelques
illustres politiques du coin. 

S’il épouse une idéologie différente de
la majorité d’entre eux – après tout,
Blackburn est un nom
de famille écossais –, le
nouveau député d’Alma-
Jonquière n’est quand
même pas tombé trop
loin de son arbre. « J’ai
le même ancrage. Mon
rô le de représentant du
Québec et de ma région
est très important. »
Mais ne comptez pas
sur lui pour distribuer
les conseils et avis à qui mieux mieux
comme des paroles d’É vangile. 
« J’interviendrai quand je le jugerai à
propos », dit modestement l’un des
trois seuls députés de la Chambre à
avoir été élu une première fois 
en 198 4 . 

Un doub le chapeau

ministériel

Avec ses 27 ministères, le nouveau
gouvernement de Stephen H arper se
donne un profil minceur. C’est le
souhait qu’avait exprimé le premier
ministre. Lorsque Jean-Pierre Blackburn
est convoqué pour la formation du
cabinet, il est donc loin de se douter
qu’il se méritera la gouverne de deux
portefeuilles. « Quand on a mentionné
les deux ministères, je croyais qu’ils
(le premier ministre et ses conseillers)
cherchaient à savoir si j’avais une
préférence. Au bout d’un moment,
j’ai compris qu’on souhaitait me
déléguer les deux. J’étais doublement
ravi. »

Au moment où il s’apprête à
enchaîner sur le sujet, la serveuse le
reconnaît de biais, le salue tout
enjouée : « Ah ben oui !, vous êtes
l’un des nouveaux ministres. » Elle
me toise furtivement – ne distingue
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rien de ministrable dans mon allure : 
« … du café aussi... ?  » Le ministre lui
rend la pareille, un peu surpris de sa
notoriété naissante. Comme s’il se
disait : « À Saguenay, d’accord, mais
dans la métropole ?  » Remarquez, sa
fille (il a aussi un fils) travaille dans
l’hô tel attenant au restaurant où nous
prenons le petit déjeuner. Peut-être 

a-t-elle laissé courir le
bruit que papa était en
ville... Car si le nom de
Blackburn résonne
fortement du Stade
Richard-Desmeules au
carré Davis d’Arvida,
l’écho de ce patronyme
se fait plus sourd au
sud, et encore davan-
tage à l’ouest de la
rivière des Outaouais.

Son double chapeau ministériel,
composé du Travail et de l’Agence,
ses futures nombreuses visites à
Ottaw a et sa rencontre fédérale-
provinciale de W histler, aux cô tés de
son homologue de la Colombie-
Britannique, l’aideront sû rement à
parachever sa carte de visite au
Canada anglais. « My name is
Blackburn, Jean-Pierre Blackburn ! »

L’arrivée en haut lieu du nouveau
ministre a été on ne peut plus suivie à
l’Agence. Certains fonctionnaires ont
notamment pris d’assaut leur
Larousse pour tenter d’en savoir plus
long sur l’ancien général et secrétaire
d’É tat américain, George Marshall, et
sur ce que fut son plan d’aide
économique à l’Europe d’après-
guerre. C’est là une des trouvailles du
nouveau ministre qui tentera
d’appliquer, toute proportion gardée,
ce genre de remède à l’échelle
régionale. Au moment où paraîtra cet
article dans le Kaléidoscope du
printemps, plus d’un mois se sera
écoulé depuis son assermentation
comme ministre. Ce jour où il a posé
solennellement sa main sur la bible et
a dirigé son regard vers sa femme
pour lui dire des yeux : « M’y voilà
ma douce. Je reviens de loin. » Bon
succès capitaine !

Capitaine DEC
Suite de la page 1

Le 21 février, le ministre Black b urn rencontrait les employés de l’A g ence de la g rande rég ion de

Montréal. Sur la photo, on l’aperç oit en compag nie de Michè le Loriston et Salah Ben Rejeb .

...si le nom de Black b urn

résonne fortement du

Stade Richard-Desmeules

au carré Davis d’A rvida,

l’écho de ce patronyme

se fait plus sourd au sud...
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